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LE QUOTIDIEN AMÉRICAIN USA HERALDLUI CONSACRE UN GRAND REPORTAGE
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Avec ses sept sites inscrits au patrimoine
mondial de l’Unesco, son littoral

méditerranéen de plus 
de 1 000 kilomètres et l’immensité

spectaculaire de son désert, l’Algérie est
décrite comme une destination aussi

fascinante que méconnue. Le reportage
réalisé par le quotidien américain USA

Herald propose une immersion haute en
couleur à travers vingt villes considérées

comme «incontournables pour tout
voyageur averti».

LE PRÉSIDENT TEBBOUNE :
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Le groupe Air Algérie a annoncé le lancement de
nouvelles dessertes vers la ville de Manchester
(Royaume-Uni) avec des vols vers les aéroports
de Heathrow et Stansted à Londres, élargissant
ainsi son réseau de lignes aériennes vers ce pays
dans le cadre de sa stratégie visant à renforcer sa
présence sur le marché européen et à répondre à
la demande croissante sur les liaisons entre
l'Algérie et la Grande-Bretagne.
A ce titre, le nombre de dessertes vers le
Royaume-Uni sera porté à 14 vols par semaine
durant la saison estivale 2026«dans une démarche
qui reflète l'engagement du transporteur public à
répondre aux attentes de la communauté
nationale résidant au Royaume-Uni, tout en offrant

des options plus larges aux clients et en
renforçant les liaisons aériennes entre l'Algérie et
le Royaume-Uni», précise le communiqué publié
lundi dernier.
Le groupe Air Algérie souligne que cette
expansion «s'inscrit dans le cadre de son plan de
développement visant à améliorer la qualité des
services, à élargir son réseau de destinations et à
renforcer sa position d'acteur majeur du transport
aérien», ajoute la même source.
Pour toute information complémentaire, le groupe
public a invité ses clients à contacter le centre
d'appel au numéro court 3302 ou à se rapprocher
des agences commerciales.
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AIR ALGÉRIE 
NOUVELLES DESSERTES VERS LA GRANDE-BRETAGNE AVEC 

LA COUVERTURE DES AÉROPORTS DE HEATHROW ET STANSTED

La Brigade mobile de la Police
judiciaire (BMPJ) de Béni Messous et
la Brigade de la Police judiciaire (BPJ)
de la Sûreté de la circonscription
administrative de Bouzaréah (Alger)
ont procédé, la semaine dernière, à
l'arrestation de dix (10) individus
impliqués dans une affaire de trafic de
drogue et à la saisie de près de 3 kg
de kif traité et de 3.590 comprimés
psychotropes, a indiqué lundi dernier
un communiqué de la Sûreté de
wilaya d'Alger.
En effet, les services de la Sûreté de
wilaya d'Alger, représentés par la
BMPJ de Bénis Messous et la BPJ de
la Sûreté de la circonscription
administrative de Bouzaréah, ont

"démantelé, la dernière semaine,
deux réseaux criminels composés de
dix (10) individus impliqués dans une
affaire de trafic de drogue et procédé
à la saisie de près de 3 kg de kif traité,

de 3.590
comprimés
psychotropes et
d'armes blanches
interdites", précise
la même source.
"Cette opération a
été menée suite à
d'intensives
investigations sur
le terrain, qui ont
permis aux
enquêteurs de
percer à jour

l'activité de deux réseaux criminels
spécialisés dans le trafic illicite de
drogue, avant d'identifier et d'arrêter
successivement ses membres",

souligne le communiqué, précisant
que "la quantité de drogue saisie était
dissimulée dans les domiciles des
suspects".
"L'opération, menée sous la contrôle
du parquet territorialement
compétent, s'est soldée par la saisie
de 3.590 comprimés psychotropes,
de 2.812 kg de kif traité, de 13 armes
blanches prohibées, de 3 fumigènes
et d'une somme d'argent présumée à
163.150 millions de centimes", ajoute
la même source, soulignant que "les
mis en cause ont été présentés
devant le procureur de la République
près le tribunal de Bir Mourad Raïs,
conformément à un dossier de
procédure pénale.

ARRESTATION DE 10 INDIVIDUS 
ET SAISIE DE PRÈS DE 3 KG DE KIF TRAITÉ

SÛRETÉ DE WILAYA D'ALGER  

L'Office national du pèlerinage et de la omra (ONPO) a annoncé l'ouverture, depuis
lundi dernier à midi, des réservations des vols via le portail algérien du pèlerinage
et l'application "Rakb Alhajij", a indiqué un communiqué de l'ONPO. "En
coordination avec Air Algérie, l'ouverture des réservations des vols sera
programmée via le portail algérien du pèlerinage et l'application "Rakb Alhajij",
au titre de la saison du hadj 1447 H/2026, à partir de lundi à 12h00", précise
l'ONPO. Pour connaître les détails des vols et les dates d'ouverture, "l'ONPO
invite les pèlerins à consulter le lien électronique dédié à cet effet :
http://bawabetlhadj.dz/scheduledtrips", soulignant que le programme sera
régulièrement actualisé via le même portail, conclut le communiqué.

Le ministre du
Commerce
extérieur et de la
Promotion des
exportations,
Kamel Rezig, a
présidé, lundi
dernier, une
réunion de travail
avec les producteurs et les importateurs d'articles
scolaires du Conseil du renouveau économique
algérien (CREA), en présence du président du Conseil,
Kamel Moula, a indiqué un communiqué du ministère.
Cette rencontre a permis de passer en revue l’état de la
filière, notamment ses capacités de production
nationale, ainsi que les besoins en importation, en
prévision de la prochaine rentrée scolaire, précise le
communiqué.
Dans ce cadre, l’accent a été mis sur la nécessité
d'assurer la disponibilité des articles scolaires et de
garantir un approvisionnement régulier du marché à
travers les wilayas du pays, ainsi que sur l’importance
d’une préparation anticipée en élaborant des
programmes de production et d’importation, suivant une
approche proactive pour la prochaine rentrée scolaire,
ajoute le communiqué.

ACCIDENTS DE LA ROUTE
3311 MMOORRTTSS EETT 11 443388 BBLLEESSSSÉÉSS EENN 77 JJOOUURRSS

Trente-et-une personnes ont trouvé la mort et 1 438
autres ont été blessées dans 1 213 accidents de la
circulation survenus durant la période du 15 au 21
février en cours, à travers le territoire national, a
indiqué hier un bilan de la Protection civile.
Le bilan le plus lourd a été enregistré dans la wilaya
de Aïn Defla où 7 personnes sont décédées et 28
autres ont été blessées dans 26 accidents, précise
la même source.
Par ailleurs, les éléments de la Protection civile ont
procédé à l'extinction de 554 incendies urbains,
industriels et autres, dont les plus importants ont
été enregistrés dans les wilayas d'Alger (72), Blida

(32) et Annaba (28).
Durant la même période, les secours de la
Protection civile ont également effectué 5 969
interventions pour le sauvetage de 451 personnes
en situation de danger et exécuté 5 215 opérations
d'assistance diverses.
S'agissant des accidents liés aux intoxications au
monoxyde de carbone émanant des dispositifs de
chauffage et chauffe-eau durant la même période,
les secours de la Protection civile ont pris en
charge 53 personnes incommodées par ce gaz,
déplorant toutefois la mort d'une personne à Souk-
Ahras.

HADJ 2026
OUVERTURE DES RÉSERVATIONS DES VOLS 

COMMERCE EXTÉRIEUR
RRÉÉUUNNIIOONN DDEE TTRRAAVVAAIILL 

AAVVEECC LLEESS PPRROODDUUCCTTEEUURRSS 
EETT LLEESS IIMMPPOORRTTAATTEEUURRSS
DD''AARRTTIICCLLEESS SSCCOOLLAAIIRREESS
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COMMÉMORATION DU 70e ANNIVERSAIRE DE LA CRÉATION DE L’UGTA 

ET DU 55e ANNIVERSAIRE DE LA NATIONALISATION DES HYDROCARBURES

««LLEE 2244 FFÉÉVVRRIIEERR,, UUNNEE ÉÉTTAAPPEE 
MMÉÉMMOORRAABBLLEE PPOOUURR LLAA NNAATTIIOONN»»

LE PRÉSIDENT TEBBOUNE :

Chargé par le président de
la République, M.
Abdelmadjid Tebboune, le
Premier ministre, M. Sifi
Ghrieb, a entamé, hier, une
visite de travail et
d’inspection dans la wilaya
d’Oran, afin de superviser
la cérémonie marquant le
70e anniversaire de la
création de l’Union
générale des travailleurs
algériens (UGTA) et le 55e
anniversaire de la
nationalisation des
hydrocarbures, célébrés le
24 février de chaque année.

Le Premier ministre était
accompagné, lors de cette visite, du
ministre d’Etat, ministre des
Hydrocarbures et des Mines, M.
Mohamed Arkab, du ministre des
Finances, M. Abdelkrim Bouzred,
du ministre de l’Energie et des
Energies renouvelables, M. Mourad
Adjal, ainsi que du ministre du
Travail, de l’Emploi et de la Sécurité
sociale, M. Abdelhak Saihi, en plus
du secrétaire général de l’UGTA, M.
Amar Takdjout.
Le programme de la visite
comprend la supervision par le
Premier ministre de la cérémonie de
cette double commémoration, ainsi
que l’inspection de projets liés au
secteur de l’énergie dans le cadre
du suivi de la mise en œuvre des
programmes de développement et
du renforcement de la dynamique
d’investissement.
Cette visite illustre l’engagement de
l’Etat à poursuivre le renforcement
des acquis nationaux et à honorer
le rôle de la classe ouvrière dans le
développement national, tout en
réaffirmant la souveraineté
nationale et en consolidant le
processus de développement
durable dans les différents secteurs
économiques.
Par la même occasion, le président
de la République, Abdelmadjid

Tebboune, a adressé un message
solennel, qui a mis en lumière le
rôle historique et contemporain des
travailleurs algériens dans le
développement économique et la
souveraineté nationale.
Lors d’un message, lu par le
Premier ministre Sifi Ghrib lors de
sa visite de travail dans la wilaya
d’Oran, le chef de l’État a tenu à
rappeler l’importance historique de
ces événements. « Le 24 février
marque, comme chaque année,
une étape mémorable pour la
nation », a-t-il souligné, évoquant la
participation active des travailleurs
algériens à la lutte pour
l’indépendance et leur rôle dans la
consolidation de l’État algérien. 
Dans son message, le Président a
rendu hommage aux fondateurs de
l’UGTA et aux générations de
syndicalistes qui ont défendu les
intérêts du pays, citant notamment
le sacrifice des cadres et militants
tombés au service de la nation, à
l’image du martyr Abdelhak Ben
Hamouda.
Au-delà de la mémoire historique, le
Président a insisté sur la
contribution essentielle des
travailleurs au maintien et au

développement du secteur
énergétique national. « Grâce à leur
engagement et à leur expertise,
nous avons pu multiplier notre
production commerciale d’énergie
et faire de l’Algérie le septième plus
grand exportateur de gaz au monde
et le troisième fournisseur de
l’Europe », a-t-il affirmé.
Le Président  Tebboune a ainsi
souligné que ces performances
reposent sur la compétence et la
formation des ingénieurs,
techniciens et ouvriers, qui
constituent le socle indispensable
pour poursuivre l’exploration et le
développement des réserves
pétrolières et gazières, tout en
consolidant l’industrie locale de
transformation.
Le Président a également exprimé
sa reconnaissance à toutes les
femmes et hommes engagés dans
la réalisation des grands projets
nationaux. « Les réalisations
passées, celles en cours et celles
programmées témoignent de la
confiance des travailleurs dans le
projet de développement du pays et
de l’efficacité de nos politiques
économiques et sociales », a-t-il
déclaré, mettant en avant le récent

lancement de la ligne ferroviaire
minière ouest, un symbole concret
de la mise en œuvre des politiques
structurantes locales et nationales.
Enfin, le président de la République
a renouvelé ses salutations à tous
les travailleurs à l’occasion de cette
double commémoration, rappelant
leur rôle central dans la continuité
du chemin tracé depuis la
nationalisation des hydrocarbures
et soulignant l’importance de
poursuivre l’effort collectif pour
renforcer les capacités du secteur
énergétique et assurer le
développement durable de
l’économie nationale.
Cette intervention présidentielle
souligne la vision du gouvernement
algérien, qui lie étroitement
mémoire historique,
reconnaissance des acteurs du
développement et ambition
économique. Elle traduit également
la volonté de placer les travailleurs
au cœur du projet national, comme
vecteur de souveraineté, de
modernisation industrielle et de
compétitivité sur les marchés
régionaux et internationaux.

G. S. E.

Le Premier ministre, Sifi Ghrieb, a
inauguré hier, le nouveau siège de la
direction régionale de la zone
industrielle d’Arzew, ont indiqué les
services du Premier ministère dans un
communiqué.
Effectuée en marge de la cérémonie
commémorative du double
anniversaire de la création de l’Union

générale des travailleurs algériens et
de la nationalisation des
hydrocarbures, l’inauguration entre
dans le cadre d’une démarche visant à
améliorer la gouvernance et à
renforcer l’efficacité de la gestion
administrative de la zone, souligne la
même source.

APS

ZONE INDUSTRIELLE D’ARZEW 

IINNAAUUGGUURRAATTIIOONN DDUU NNOOUUVVEEAAUU 
SSIIÈÈGGEE DDEE LLAA DDIIRREECCTTIIOONN RRÉÉGGIIOONNAALLEE
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Hier, au Musée national des
moudjahidine, le ministre
des Moudjahidine et des
Ayants droit, M. Abdelmalek
Tachrift, a présidé
l’ouverture du colloque
historique célébrant le
double anniversaire 
de la fondation de l’Union
générale des travailleurs
algériens et de la
nationalisation des
hydrocarbures, sous le
thème : «24 février dans 
la mémoire nationale : 
de la conscience syndicale 
à la décision souveraine».

Dans son allocution, le ministre a
rappelé que cette commémoration
constitue un moment marquant de
l’histoire glorieuse de l’Algérie,
illustrant la fierté nationale pour une
décision indépendante devenue
symbole de souveraineté. M. Tachrift
a insisté sur le fait que la récupération
de la souveraineté ne s’est pas
limitée à la libération du territoire,
mais s’est étendue à la maîtrise et à
la valorisation des ressources
nationales grâce à la volonté et au
savoir-faire des Algériens.
Le ministre a également mis en
lumière les récentes réalisations
stratégiques du pays. Sous la
direction du président de la
République, M. Abdelmadjid
Tebboune, l’Algérie poursuit
résolument son chemin pour
renforcer sa souveraineté nationale à
travers des projets majeurs. Il a cité le
gisement de Gara Djebilet, qui « brise

les chaînes de l’attente qui ont duré
des décennies », ainsi que les
premiers travaux de forage dans la
mine de plomb et de zinc d’Oued
Amizour et les avancées rapides du
projet intégré de phosphate à El-
Hadba.
Ces initiatives, associées au
développement des infrastructures
de base, représentent, selon lui, «une
étape importante vers la construction
d’une industrie nationale générant
une réelle valeur ajoutée ». 
Le ministre a conclu en soulignant
que l’Algérie poursuit une vision
souveraine plaçant l’intérêt national
au-dessus de tout, tout en orientant le
pays vers une diversification

économique stratégique pour assurer
un avenir durable.

COMMÉMORER LA LUTTE DES
TRAVAILLEURS ALGÉRIENS

Lors de cette conférence, la parole a
été donnée à des témoins et experts
de premier plan, chacun apportant un
éclairage unique sur l’histoire
algérienne. Mme Thabet Salima,
responsable de la gestion du Musée
national des moudjahidine, a rappelé
l’importance de préserver la mémoire
des combats passés. M. Nourdine
Mohamed Boudherba, expert en
affaires syndicales et fils de
moudjahid, a évoqué le rôle des
générations qui ont porté la flamme

de la résistance. M. Mohammed
Dabbah, moudjahid et membre de
l’Armée de libération nationale, ainsi
que l’historien et moudjahid M. Aïssa
Kasmi, ont retracé le sombre chapitre
de la perte de liberté de l’Algérie en
1830, lorsque l’envahisseur colonial
a imposé souffrances, injustices et
privations au peuple algérien.
Privés de leurs droits fondamentaux,
les Algériens ont vécu dans
l’obscurité sociale, politique et
économique, subissant violences,
spoliations et humiliations. Mais face
à l’oppression, un élan de résistance
est né, culminant avec le premier tir
du 1er Novembre 1954, symbole du
début de la Révolution de libération
nationale.
La conférence a également mis en
lumière la dimension sociale de la
lutte. Les travailleurs algériens,
confrontés à des conditions difficiles,
se sont unis pour créer l’Union
générale des travailleurs algériens le
24 février 1956, en pleine tourmente
révolutionnaire. Cette organisation
syndicale nationale indépendante
visait à défendre les droits des
travailleurs tout en soutenant
activement la lutte contre le
colonialisme.
En marge des interventions, des
témoignages poignants de
moudjahidine ont été présentés,
complétés par des analyses
scientifiques d’experts et de
professeurs spécialisés. La rencontre
s’est conclue par des remises de prix
symboliques aux moudjahidine et
aux universitaires, en hommage à
leur contribution à la mémoire
collective et à la commémoration de
cette date emblématique de l’histoire
nationale. Amira Benhizia 

70eANNIVERSAIRE DE LA CRÉATION DE L’UGTA

DDEE LLAA CCOONNSSCCIIEENNCCEE SSYYNNDDIICCAALLEE 
ÀÀ LLAA DDÉÉCCIISSIIOONN SSOOUUVVEERRAAIINNEE

Il y a des héros qui brillent  par leurs armes,
d’autres par leur discours et d’autres par leurs
engagements. Aïssat  Idir coche toutes ces
cases. Fondateur de l’UGTA et figure
emblématique de la Guerre de libération, c’est
une  figure incontournable. Retraçons
ensemble brièvement son parcours.
Le 11 juin 1915 dans le village de Djemaâ El-
Saharidj, dans la wilaya de Tizi Ouzou, naquit
Aïssat Idir.  Sa famille, comme beaucoup
d’autres familles algériennes de l'époque, a été
victime de la politique coloniale et dépossédée
de ses terres.
Dès son enfance, il a vécu deux grandes
épreuves : la première est la perte de sa mère
en 1921 alors qu’il n’avait que six ans, ce qui l’a
profondément marqué. La deuxième est liée
aux événements politiques qui secouent
l’Algérie à cette époque. 
Malgré tout, il a cherché à acquérir le savoir en
étudiant dans les écoles coraniques, puis il a
poursuivi son apprentissage dans l’école
primaire de son village avant de rejoindre
l’école primaire supérieure à Tizi Ouzou en
1930. 
Cependant, en raison des difficultés, il n’a pas
pu bénéficier du système interne de l’école et a
dû travailler dans une mission protestante
dirigée par M. Alfred Roland, ce qui a fortement
influencé son caractère. Aïssat Idir s’est

distingué par son intelligence,
notamment en mathématiques et en
langue française.
Bien qu'il ait rêvé de devenir
enseignant, le destin l’a conduit
vers d’autres chemins.  En 1956,
et après une carrière en tant que
comptable, il décide de fonder
avec une équipe de braves
l’Union générale des travailleurs
algériens (UGTA) le 24 février
1956, une organisation clé dans
le soutien à la lutte pour
l’indépendance. En pleine Guerre
de libération nationale, le comptable
crée une organisation  qui deviendra
signe de l'indépendance des travailleurs
algériens.
L’UGTA visait à améliorer les conditions de
travail des Algériens sous le joug du
colonialisme, tout en soutenant la guerre de
libération. Aïssat Idir a grandement contribué à
l’organisation des syndicats et à la
sensibilisation à la cause de la Révolution
algérienne.
Malheureusement, l’occupation française n’a
pas tardé à réprimer violemment les militants
algériens. Il  a alors été arrêté et torturé à
plusieurs reprises, notamment en 1959,
lorsqu’il a été transféré au centre de Birtraria

après avoir été acquitté par un
tribunal militaire français.
Aïssat Idir était connu pour sa
résistance et sa patience face à
l’injustice. Cependant, malgré
son acquittement, les autorités
françaises ont décidé de
maintenir sa détention. Il a subi
plusieurs tortures cruelles.
Lors de son emprisonnement, il
a été gravement brûlé, mais il
reste un flou sur le fait que ses
blessures étaient dues à une
tentative de suicide, comme l’avait

prétendu l’administration française,
ou à la torture systématique qu’il a

subie. Finalement, il est décédé en 1959
après de longues souffrances.

Malgré toutes les souffrances qu’il a endurées,
Aïssat Idir reste un symbole de la mémoire
algérienne. L’Algérie n’a jamais oublié ses
sacrifices. Son nom est honoré partout,
notamment dans de nombreuses rues, écoles
et infrastructures publiques qui portent son nom
en hommage à son immense contribution à la
lutte pour la libération nationale. Aujourd’hui,
Aïssat Idir est considéré comme un véritable
héros de la Révolution algérienne et un homme
de justice qui a sacrifié sa vie pour
l’indépendance de l’Algérie.              A. Benhizia

AISSAT IDIR :UN HÉROS DE LA LUTTE  SYNDICALE
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Le dernier rapport de
l’Organisation des pays arabes
exportateurs de pétrole
(OAPEC), publié lundi dernier,
consacre une reconnaissance
significative aux efforts
engagés par l’Algérie dans le
développement de l’hydrogène
vert, un segment désormais
considéré comme l’un des
piliers de la transition
énergétique mondiale.

Dans son rapport intitulé "Evolutions des
énergies nouvelles et renouvelables et
questions de la transition énergétique et
du changement climatique", l’organisation
souligne que cette orientation stratégique
permet au pays de consolider sa position
de partenaire énergétique
incontournable, notamment vis-à-vis
d’une Europe engagée dans une
transformation profonde de son modèle
énergétique, sous l’effet conjugué des
impératifs climatiques et de la recherche
de souveraineté énergétique.
Dans ce document, l’organisation a salué
les évolutions "remarquables" constatées
au niveau des pays arabes, dont l’Algérie,
en matière d’hydrogène vert. Cet
hydrogène vert  est une solution
stratégique pour appuyer la transition
vers un modèle bas carbone, qui attire
principalement une Europe de plus en
plus tournée vers l’écologie.
D’ailleurs, la scène internationale est
marquée par une accélération sans
précédent des investissements dans les
technologies propres, où l’hydrogène vert
s’impose progressivement comme une
alternative crédible aux combustibles
fossiles.
L’Algérie, forte de son expérience
historique en tant que fournisseur fiable
d’énergie à l’Europe, semble aujourd’hui
engager une mutation stratégique vers un
nouveau modèle énergétique, combinant
ses atouts traditionnels et ses nouveaux
potentiels renouvelables. 
A cet égard, le rapport a salué les efforts
que déploie l’Algérie, où un travail est en
cours pour la mise en place d’une
centrale semi-industrielle de production
d’hydrogène vert et de ses dérivés d’une
capacité de 50 MW à Arzew, outre la
finalisation du cadre légal et institutionnel
des activités liées à l’hydrogène, visant à
attirer davantage d’investissements à
travers les différentes étapes de la chaîne
de valeur. 

Ce projet pilote, implanté dans l’un des
principaux pôles énergétiques du pays,
constitue une étape décisive dans la
construction d’un écosystème industriel
dédié à l’hydrogène, depuis la production
jusqu’à l’exportation.
Au-delà de cet aspect industriel, l’enjeu
est également géopolitique. Le rapport a
relevé également le renforcement continu
du rôle de l’Algérie en tant que "partenaire
stratégique" de l’Europe en matière
d’hydrogène vert, car disposant de "tous
les atouts nécessaires pour devenir un
fournisseur de premier plan en énergie
propre, y compris des ressources
abondantes en énergie solaire et
éolienne, des infrastructures modernes et
des pipelines directs la reliant aux
marchés européens". 
Cette configuration confère à l’Algérie un
avantage comparatif majeur, à un
moment où les pays européens cherchent
à diversifier leurs sources
d’approvisionnement énergétique et à
sécuriser des flux durables, décarbonés
et géographiquement fiables.
Dans ce contexte, le rapport a salué le
projet multilatéral de corridor de
l’hydrogène sud "South H2", officiellement
annoncé en janvier 2025, visant à
transporter 4 millions de tonnes
d’hydrogène vert annuellement de
l’Algérie vers l’Europe, soit près de 10 %
de la demande européenne prévue à
l’horizon 2040. 
Ce corridor énergétique représente bien
plus qu’une simple infrastructure de
transport : il constitue l’un des projets
structurants de la future architecture
énergétique euro-méditerranéenne,
susceptible de redéfinir durablement les
relations économiques entre les deux

rives de la Méditerranée.
L’Organisation a indiqué que les efforts
consentis par plusieurs pays arabes dans
les projets de transformation énergétique,
considérée comme "une option
incontournable traduisant l’engagement
accru en faveur de la réduction des
émissions et le renforcement de la
sécurité énergétique".
Cette orientation traduit une prise de
conscience stratégique au sein des
économies historiquement dépendantes
des hydrocarbures, qui cherchent
désormais à anticiper les mutations
structurelles du marché mondial de
l’énergie et à préserver leur rôle dans
l’économie énergétique du futur.
Dans ce contexte, le rapport met en avant
l’intérêt mondial croissant pour l’énergie
propre et durable, ce qui a amené nombre
de pays arabes à s’adapter à ces
mutations, à travers le lancement de
nouveaux projets structurants
d’envergure, avec l’augmentation du
volume des investissements dans ce
domaine. 
Cette dynamique s’inscrit dans un
mouvement global où la transition
énergétique ne relève plus uniquement
d’un impératif environnemental, mais
devient un levier majeur de compétitivité
économique, d’attractivité des
investissements et de souveraineté
stratégique.
Le secteur des énergies renouvelables
(englobant essentiellement l’énergie
solaire, éolienne et l’énergie hydraulique)
suscite un intérêt croissant au niveau
mondial ces dernières années, porté par
un besoin pressant de faire face aux
changements climatiques, comme
l’exemple de la Chine qui a maintenu son

leadership avec une capacité
combinée estimée à 3,89
térawatts à la fin 2025, ajoute le
rapport. 
Cette tendance mondiale a
orienté les pays arabes à
maintenir leur politique vers le
soutien de ce type d’énergies
propres pour contribuer à la
diversification de l'économie,
assurer la sécurité des
approvisionnements, réduire les
émissions et renforcer l’utilisation
efficace des ressources. 
Pour l’Algérie, cette transition
représente une opportunité
historique de transformer son
modèle énergétique, en
valorisant son potentiel solaire
exceptionnel, notamment dans
les régions sahariennes, tout en

capitalisant sur ses infrastructures
existantes et son expertise technique
accumulée depuis des décennies.
L’Organisation s’est appuyée dans son
rapport sur "le progrès tangible"
enregistré dans plusieurs pays qui se sont
hâtés à investir dans le domaine des
énergies renouvelables, à l’image de
l’Arabie saoudite, du Koweït, de l’Egypte
et de l’Algérie qui est en phase de
réception de la première partie du projet
de 3 200 Mégawatts. 
Ce projet, qui constitue l’un des plus
importants programmes solaires du
continent africain, s’inscrit dans la
stratégie nationale visant à renforcer la
part des énergies renouvelables dans le
mix énergétique et à préparer le pays à
l’ère post-hydrocarbures.
Au-delà des enjeux énergétiques, cette
transformation ouvre également des
perspectives économiques considérables
pour l’Algérie, notamment en matière de
création d’emplois qualifiés, de transfert
de technologies et d’attraction
d’investissements internationaux. Elle
permet également au pays de se
positionner comme un acteur central dans
la future économie de l’hydrogène, un
marché appelé à représenter plusieurs
centaines de milliards de dollars dans les
prochaines décennies.
Cette reconnaissance internationale
consacre ainsi l’émergence progressive
de l’Algérie comme un acteur clé de la
transition énergétique mondiale, capable
de conjuguer son héritage énergétique
historique avec les exigences d’un nouvel
ordre énergétique fondé sur la durabilité,
l’innovation et la souveraineté.

G. Salah Eddine

DÉVELOPPEMENT DE L’HYDROGÈNE VERT

LES EFFORTS DE L’ALGÉRIE MIS EN AVANT

Le directeur général de la pêche et de
l’aquaculture au ministère de l’Agriculture, du
Développement rural et de la Pêche, Miloud Tria, a
annoncé que le plan d’action du secteur pour
2026 prévoit la création d’un fonds national
destiné à indemniser les marins-pêcheurs durant
les périodes d’interruption d’activité, notamment
en raison de conditions météorologiques
défavorables ou des phases de repos biologique.
Dans une déclaration à l’Agence de presse
algérienne (APS), M. Tria a précisé que des
travaux sont actuellement en cours, en
coordination avec les autorités compétentes, afin
de définir les mécanismes juridiques et
réglementaires encadrant ce fonds. Celui-ci sera
alimenté par des contributions des pêcheurs
durant les périodes de forte activité, ainsi que par
un soutien de l’État et d’autres sources de

financement à l’étude, notamment à travers
certaines taxes à l’importation de produits
spécifiques. Le responsable a souligné que cette
initiative répond directement aux préoccupations
des professionnels du secteur, dont un grand
nombre se retrouvent sans activité et, par
conséquent, sans revenus, durant les périodes
d’arrêt imposées par les conditions naturelles ou
les mesures de préservation des ressources
halieutiques. Il a indiqué que ce projet s’inscrit
pleinement dans la stratégie de modernisation et
de structuration du secteur à l’horizon 2026.
Selon M. Tria, la mise en place de ce fonds vise à
garantir un revenu minimum aux marins-
pêcheurs pendant les périodes de repos
biologique ou lors d’épisodes climatiques
défavorables, à l’instar des dispositifs existants
dans plusieurs pays disposant d’une filière

halieutique structurée. L’objectif est également de
renforcer la stabilité socio-économique des
professionnels et d’encourager une gestion
durable des ressources marines.
Il a également salué, à cette occasion, le rôle de la
Chambre algérienne de la pêche et de
l’aquaculture, qui œuvre, en coordination avec les
chambres des différentes wilayas, à relayer les
préoccupations des professionnels et à
accompagner les efforts visant à améliorer les
conditions d’exercice et la protection sociale des
acteurs de la filière.
Ce futur dispositif pourrait ainsi constituer un
tournant dans la structuration sociale du secteur,
en apportant une réponse durable à la précarité
cyclique des marins-pêcheurs et en renforçant la
résilience de la filière face aux aléas climatiques
et biologiques. Abir Menasria 

POUR CAUSE D'INTEMPÉRIES ET DE REPOS BIOLOGIQUE

VERS LA CRÉATION D'UN FONDS D'INDEMNISATION 
DES PÊCHEURS 
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La transformation
numérique du transport
routier en Algérie franchit un
cap décisif. Selon le dernier
rapport de la Société
d’exploitation des gares
routières d’Algérie (Sogral),
l’application « Mahatati » a
permis la vente de 206 784
billets de transport en 2025,
soit une hausse
spectaculaire de 160 % par
rapport à l’année
précédente.

Cette progression remarquable
s’explique par l’adoption croissante de
l’application par les usagers, séduits par
sa simplicité d’utilisation et
l’élargissement progressif de son réseau.
En 2025, « Mahatati » a couvert 60 gares
routières à travers le territoire national,
contre une couverture limitée lors de son
lancement, renforçant ainsi son
accessibilité auprès des voyageurs issus
de différentes wilayas.
Cette digitalisation permet aux usagers
d’acheter leurs billets sans avoir à se
déplacer vers les guichets, réduisant les
files d’attente et facilitant l’organisation
des déplacements. L’application offre
également un ensemble de
fonctionnalités intégrées, permettant de
consulter les horaires des bus en temps
réel, de sélectionner les destinations et
les horaires souhaités, de réserver des
sièges, d’effectuer des paiements

électroniques sécurisés et de recevoir un
billet numérique utilisable directement
lors de l’embarquement.
Au-delà de la simple réservation,
«Mahatati » constitue un véritable outil
d’aide à la mobilité. Elle fournit des
informations actualisées sur les
itinéraires, permettant aux voyageurs
d’optimiser leurs déplacements,
notamment durant les périodes de forte
affluence, comme les vacances, les fêtes
religieuses ou les saisons touristiques.
Selon les données de la Sogral, Alger
arrive en tête des gares enregistrant le
plus grand nombre de ventes de billets
en ligne, confirmant son rôle de principal
hub national de transport. Elle est suivie

par Jijel, Tlemcen, Annaba,
Mostaganem, Béchar, Biskra, Tébessa,
Ouargla et Batna. Cette répartition
témoigne de la diffusion progressive des
solutions de paiement électronique et de
l’appropriation des outils numériques à
l’échelle nationale.
Le lancement de « Mahatati » début
2023 s’inscrit dans la stratégie globale de
modernisation du secteur des transports
terrestres de voyageurs. L’objectif est
double : améliorer la qualité du service
public et simplifier les procédures pour
les citoyens, tout en réduisant la pression
sur les infrastructures physiques,
notamment les guichets des gares
routières.

Au-delà de l’amélioration de l’expérience
utilisateur, cette digitalisation contribue
également à renforcer la transparence
dans la vente des billets et à optimiser la
gestion du secteur. L’application permet
en effet de collecter des données
précises sur les flux de déplacement
interwilayas, offrant ainsi aux autorités
une base analytique essentielle pour
adapter l’offre de transport à la demande
réelle et améliorer la planification des
dessertes.
Dans le prolongement de cette
dynamique, la Sogral a lancé, en juillet
dernier, une seconde application
baptisée « Taxi Safe », dédiée à la mise
en relation avec des taxis agréés opérant
en milieu urbain et interwilayas. Ce
service est exclusivement réservé aux
chauffeurs réglementés et soumis à des
contrôles techniques réguliers,
garantissant ainsi un niveau élevé de
sécurité et de fiabilité.
L’application permet aux utilisateurs de
se géolocaliser, de suivre en temps réel
l’arrivée du taxi, de consulter l’itinéraire
prévu et l’heure estimée d’arrivée, tout en
accédant aux informations relatives au
chauffeur et à son véhicule. Elle intègre
également un système d’évaluation basé
sur les avis des utilisateurs, renforçant la
transparence et la qualité du service.
À travers ces initiatives, la Sogral
confirme l’accélération de la transition
numérique du transport routier en
Algérie. Une évolution qui redéfinit
progressivement les habitudes de
mobilité des citoyens et positionne le
numérique comme un levier central de
modernisation des services publics. 

Abir Menasria

BILLETS  DE TRANSPORT VENDUS EN LIGNE EN 2025

UNE HAUSSE DE 160% ENREGISTRÉE 

Dès les premiers jours de Ramadan, on sent
que le rythme de la vie change. Les rues sont
plus calmes, les familles se préparent pour le
repas du soir, et chacun essaie d’être plus
proche de Dieu et plus proche des
autres. C’est un mois spécial, un
mois qui nous invite à être plus
tranquilles, plus patients et plus
tolérants. 
Ramadan nous apprend à nous
calmer et à contrôler nos réactions.
Mais pour certains fumeurs, le début
du mois peut être difficile. Arrêter de
fumer pendant de longues heures n’est pas
simple quand le corps est habitué à la
nicotine. Quand le niveau de nicotine
baisse soudainement dans le corps,
certaines personnes peuvent ressentir
du stress, de l’angoisse, de l’irritation

ou un manque de concentration. Ce n’est pas
un manque de foi ni un mauvais caractère. Ce

sont simplement des effets
liés au manque de nicotine.
Mais ces changements
peuvent influencer la manière
de parler et de réagir avec les
autres, surtout au début du
mois. Malgré cela, ce mois

sacré peut être une vraie
chance pour arrêter de fumer.

Les spécialistes conseillent de
commencer avant le mois, en
diminuant petit à petit le nombre

de cigarettes par jour. Cela aide le
corps à s’habituer et rend le jeûne plus
facile.
Pendant le Ramadan, les longues
heures sans cigarette montrent que

c’est possible d’arrêter. Si une personne peut
tenir toute la journée sans fumer, cela veut
dire qu’elle a déjà la force nécessaire. Ce n’est
pas impossible. C’est une décision qui
demande un peu de volonté et d’organisation.
Faire un peu de marche chaque jour, boire
assez d’eau entre le repas du soir et l’aube,
manger équilibré et éviter de penser tout le
temps à la cigarette peuvent beaucoup aider.
Changer certaines habitudes, comme éviter
les endroits où tout le monde fume, peut aussi
faire la différence.
Le Ramadan peut être un nouveau départ. Pas
seulement arrêter de manger pendant la
journée, mais aussi arrêter les mauvaises
habitudes. Le tabac en fait partie. Avec un peu
de courage et le soutien de la famille, ce mois
peut devenir le début d’une vie plus saine et
plus calme. A. B.

Par AAmmiirraa BBeennhhiizziiaa

Arrêter de fumer pendant toute l’année, pas que le Ramadan 

100doutes

La Caisse nationale des congés payés et du chômage-
intempéries des secteurs du bâtiment, des travaux
publics et de l'hydraulique (CACOBATPH) a obtenu le
renouvellement de trois (3) certifications de conformité
aux normes internationales ISO en matière de qualité, de
santé, de sécurité au travail et d'environnement, et ce, à
l'issue d'audits externes particulièrement rigoureux, a
indiqué lundi dernier un communiqué de la Caisse. Les
certificats obtenus, durant le mois en cours, sont d'une
validité de trois ans et concernent les normes ISO 9001,
ISO 45001 et ISO 14001, relatives respectivement aux
systèmes de management de la qualité, de la santé et de
la sécurité au travail, ainsi que du management
environnemental, précise la même source. Ils ont été

renouvelés "sur la base des conclusions favorables
d'audits externes rigoureux et exhaustifs ayant attesté de
l'efficacité, de la maturité et de la performance du
système de management instauré, ainsi que sa
conformité intégrale aux exigences des référentiels
internationaux, relatifs à la qualité, la santé, la sécurité au
travail et à l'environnement". Pour la CACOBATPH, il
s'agit d'une "étape majeure consacrant son engagement
constant en faveur de l'excellence, la performance et
l'amélioration continue", ce qui renforce sa position en
tant qu'"organisme public engagé dans l'adoption d'un
système de management intégré (SMI), garant de la
cohérence stratégique, l'harmonisation des procédures
et la maîtrise optimale des processus".

Cette démarche, initiée en 2019 à l'occasion de la 1re
certification obtenue par la Caisse, vise à "ancrer
durablement les principes de qualité, renforcer la
performance institutionnelle et hisser le niveau des
prestations offertes, en parfaite conformité avec les
meilleures pratiques et standards internationaux en
vigueur", relève la même source.
A cette occasion, la CACOBATPH renouvelle son
"engagement ferme et constant à poursuivre
l'amélioration continue de la qualité du service public et la
contribution effective à la réalisation des objectifs
stratégiques nationaux dans l'intérêt de ses usagers, en
adéquation avec les impératifs de modernisation et de
développement'".   APS

EN MATIÈRE DE QUALITÉ, DE SANTÉ, DE SÉCURITÉ AU TRAVAIL ET D'ENVIRONNEMENT
LA CACOBATPH OBTIENT LE RENOUVELLEMENT 

DE 3 CERTIFICATIONS DE CONFORMITÉ AUX NORMES INTERNATIONALES
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Le quotidien américain USA
Herald a consacré un long
reportage à l’Algérie, mettant
en lumière ses richesses
naturelles, historiques et
culturelles qui en font, selon
la publication, « l’un des plus
grands pays du monde et un
véritable trésor».

Avec ses sept sites inscrits au patrimoine
mondial de l’Unesco, son littoral
méditerranéen de plus de 1 000
kilomètres et l’immensité spectaculaire de
son désert, l’Algérie est décrite comme
une destination aussi fascinante que
méconnue. Le reportage propose une
immersion haute en couleur à travers
vingt villes considérées comme
«incontournables pour tout voyageur
averti».
Le périple débute dans la capitale, Alger,
surnommée « El Bahdja ». Le journal
s’attarde notamment sur la Casbah
d’Alger, classée au patrimoine mondial de
l’Unesco, décrite comme « une masse
vivante d’anciens palais ottomans, de
cours en ruine, de mosquées aux
carreaux semblables à une musique figée
et d’escaliers usés par des siècles de
pas».
La ville se distingue également par des
sites emblématiques tels que la basilique
Notre-Dame d’Afrique, le Jardin d’Essai
du Hamma, Maqam echahid et le Musée
national du Bardo.
À Constantine, le reportage évoque les
célèbres ponts suspendus et le Palais
Ahmed-Bey, qualifié de « foisonnement
de carreaux andalous, de plafonds peints
et de colonnes de marbre ».

La ville d’Oran, décrite comme
«décontractée et détendue », est
présentée comme le berceau de la
musique raï, ce genre hybride né de la
rencontre entre chant bédouin et mélodie
andalouse.
Du côté d’Annaba, la publication rappelle
qu’elle fut le lieu de vie de saint Augustin,
figure majeure du christianisme antique.
Le reportage met également en avant
Timgad, qualifiée de « miracle romain »,
ainsi que Djemila, dont les ruines
témoignent d’une remarquable
adaptation de l’urbanisme romain à la
géographie montagneuse.
À Tipaza, surnommée « la poétique

antique », l’héritage romain se mêle au
paysage méditerranéen.
Dans le Sud, le Parc national du Tassili
n’Ajjer impressionne par l’une des plus
fortes concentrations d’art rupestre
préhistorique au monde. L’Unesco l’a
classé en 1982 à la fois patrimoine
culturel et naturel mondial – une
distinction rare à l’échelle planétaire. La
ville de Tamanrasset, capitale du Hoggar,
complète ce tableau saharien grandiose.
L’Algérie, souligne le journal, c’est aussi
Ghardaïa et ses cinq ksour, Tlemcen et
son héritage andalou, ou encore Skikda,
l’Antique Russicada.
La publication cite également

Mostaganem, Jijel et sa célèbre corniche,
Béjaïa réputée pour le Parc national de
Gouraya, ainsi que Tizi-Ouzou, connue
pour la chaîne montagneuse du Djurdjura
et ses villages préservant la culture
amazighe.
À travers ce reportage, USA Herald offre
une vitrine internationale à une Algérie
plurielle, entre mer, montagnes et désert,
où se rencontrent civilisations antiques,
héritage andalou et traditions millénaires.
Un hommage appuyé à un pays que le
quotidien américain présente comme une
destination d’avenir pour les voyageurs
en quête d’authenticité et de grandeur.

Cheklat Meriem 

LE QUOTIDIEN AMÉRICAIN USA HERALD LUI CONSACRE UN GRAND REPORTAGE

DESTINATION ALGÉRIE, UN TRÉSOR

La wilaya d’Alger franchit une nouvelle étape dans son
ambitieux programme de modernisation
urbaine, avec des projets qui pourraient
transformer le visage de la capitale et
de son front de mer. Au début du
mois en cours, le ministre et wali de
la wilaya d’Alger, Mohamed
Abdennour Rabehi, a présidé une
réunion stratégique consacrée à
l’examen de sept projets
d’investissement d’envergure,
prévus dans les communes de
Hussein Dey et Belouizdad.
Ces projets, alliant tours
contemporaines, complexes intégrés
et espaces publics rénovés, incarnent
une vision audacieuse de la capitale, où
modernité et attractivité économique se
conjuguent.
Présentés sous forme de maquettes en 3D, ces projets
combinent hôtels haut de gamme répondant aux
standards internationaux, sièges de grandes
entreprises nationales, complexes résidentiels
modernes et espaces commerciaux innovants.
Implantés en bord de mer, ils ne se contenteront pas
d’enjoliver le paysage : ils visent à redessiner
durablement le skyline algérois, créer une dynamique
économique, renforcer le tourisme et positionner Alger
comme une capitale méditerranéenne moderne et
compétitive.Ces initiatives s’inscrivent dans le cadre des
plans Blanc et Bleu, véritables piliers d’une stratégie de
développement urbain et d’extension progressive de la
Baie d’Alger vers l’est. Le plan Blanc se concentre sur
l’urbanisme intégré et la rénovation de l’existant, tandis
que le plan Bleu s’articule autour des projets de front de
mer et d’espaces économiques et touristiques.
L’objectif est double : stimuler la croissance
économique, générer des opportunités d’emploi et
valoriser le littoral, tout en anticipant les besoins futurs
d’une capitale en pleine mutation. Selon le wali, « il ne

s’agit pas seulement de construire, mais de penser
chaque projet dans sa dimension humaine,

environnementale et économique».

MODERNITÉ ARCHITECTURALE 
ET INNOVATION TECHNIQUE
Lors de la réunion, le wali a insisté
sur la qualité et l’harmonie
architecturale, soulignant que
chaque projet doit s’inscrire dans
le profil urbain existant tout en
offrant une identité propre.
L’importance de parkings
souterrains adaptés a été rappelée

afin de prévenir la
congestion dans ces

zones stratégiques.
Les aspects techniques,

pour leur part, n’ont pas été
négligés. «Chaque complexe doit
intégrer les transformateurs
électriques dès la phase initiale
pour éviter toute contrainte
future », a précisé Rabehi. Cette
anticipation technique
s’accompagne de standards de
sécurité stricts : les bâtiments
seront dotés de systèmes de
prévention et de lutte contre les
incendies conformes aux normes
internationales, garantissant la sécurité des
usagers et des résidents.
La durabilité est au cœur du programme. Les projets
intégreront des solutions écologiques innovantes,
notamment pour la gestion des déchets et la réutilisation
des eaux traitées, utilisées pour l’entretien et l’arrosage
des espaces verts. Cette approche vise à réduire
l’empreinte environnementale de la capitale tout en
améliorant la qualité de vie des habitants.
Les architectes et urbanistes impliqués devront

conjuguer esthétique, efficacité énergétique et respect
de l’environnement, une exigence qui marque une
rupture avec les pratiques classiques et témoigne d’une
ambition de positionner Alger parmi les villes
méditerranéennes les plus durables et modernes.

IMPACT ÉCONOMIQUE ET SOCIAL
Au-delà de la transformation urbaine, ces projets
représentent un levier majeur pour l’économie locale. La
création de nouvelles infrastructures générera emplois
directs et indirects, tout en renforçant le tissu
économique autour du tourisme, de l’hôtellerie et du
secteur immobilier.
Le développement de sièges de grandes entreprises

nationales favorisera la concentration d’activités
économiques de haut niveau, tandis que les

complexes résidentiels modernes
répondront à une demande croissante
de logements adaptés aux standards
internationaux. Cette stratégie
s’inscrit dans une politique globale
de modernisation et de valorisation
des zones littorales.
En réaffirmant l’engagement total
des services de la wilaya pour
accompagner les investisseurs et
lever les obstacles administratifs, les

autorités affichent une volonté claire :
accélérer la concrétisation de ces

projets pour transformer durablement le
front de mer d’Alger.

Si ces tours et complexes voient le jour dans les délais
annoncés, ils constitueront un véritable tournant dans
l’urbanisme de la capitale, symbolisant l’ouverture
d’Alger sur le monde, la modernité et la compétitivité
économique. Ces projets, tout en répondant aux
besoins immédiats, visent à poser les bases d’une
capitale méditerranéenne moderne, durable et attractive
pour les décennies à venir.              

Ch. Meriem

LA CAPITALE AMORCE UN TOURNANT ARCHITECTURAL MAJEUR

QQUUAANNDD MMOODDEERRNNIITTÉÉ RRIIMMEE AAVVEECC AAMMBBIITTIIOONN



Le ministre de l’Enseignement
supérieur et de la Recherche
scientifique, Kamel Baddari, a
supervisé, hier à Alger, au siège
du ministère, le lancement
officiel de quatre nouvelles
plateformes numériques,
portant à 73 le nombre total de
plateformes digitales relevant du
secteur, contre 69 auparavant.
Cette initiative s’inscrit dans le
cadre de la stratégie nationale de
modernisation et de
transformation digitale de
l’université algérienne.

Dans sa déclaration, le ministre a précisé
que ces plateformes, développées
exclusivement par des compétences
nationales au sein des centres de données
et des différentes structures du ministère,
traduisent une volonté affirmée de
consolider la souveraineté numérique du
secteur. 
Il a souligné que cette démarche ne se
limite pas à la mise en service d’outils
technologiques, mais reflète un niveau
avancé de digitalisation touchant
l’ensemble des activités académiques,
scientifiques et de services.
Énumérant les nouvelles réalisations, M.
Baddari a cité le Registre numérique des
filiales économiques, le Réseau algérien de
l’entrepreneuriat universitaire (AUNEI), la
plateforme numérique de consultations
psychologiques, ainsi que la plateforme
numérique de réservation des repas,
affirmant qu’elles constituent « un levier
stratégique pour bâtir une université
innovante, productive et ouverte sur son
environnement ».
Selon lui, cette étape marque une avancée
décisive vers l’Université de quatrième

génération : une université entièrement
numérisée, créatrice de richesse et
pleinement intégrée dans la dynamique
économique et sociale nationale.

UN REGISTRE NUMÉRIQUE 
Parmi les plateformes lancées figure le
Registre numérique des filiales
économiques, conçu pour digitaliser et
moderniser la gestion des filiales
économiques des universités. L’outil met à
disposition un registre national unifié
recensant près de 500 filiales à travers une
base de données centrale, favorisant la
transparence et l’efficacité dans la prise de
décision. Dotée d’une interface interactive
multilingue et de cartes numériques
couvrant l’ensemble du territoire national, la
plateforme permet une localisation précise
des structures et offre un accès détaillé aux
données juridiques et financières. À travers
ce projet, le ministère ambitionne de
valoriser les résultats de la recherche
scientifique et de bâtir une économie
fondée sur la connaissance et l’innovation.

AUNEI 
L’autre plateforme lancée lors de cet
événement a été le Réseau algérien de

l’entrepreneuriat
universitaire (AUNEI),
qui constitue un cadre
national de coordination
destiné à consolider
l’écosystème de
l’innovation et à
accompagner les
étudiants et les
chercheurs dans la
transformation de leurs
idées en projets
économiques à valeur
ajoutée.
Ce réseau fédère 117
centres de
développement de
l’entrepreneuriat, 124

incubateurs, ainsi qu’un réseau national de
Centres d’appui à la technologie et à
l’innovation (CATI). La plateforme
numérique AUNEI offre un espace intégré
de communication, d’accompagnement et
de formation, favorisant l’échange
d’expériences et la promotion de la culture
de la propriété intellectuelle.

UNE PLATEFORME DE SANTÉ
MENTALE

Le ministre a également lancé la
plateforme numérique de consultations
psychologiques, destinée à renforcer la
santé mentale au sein du milieu
universitaire. Ce dispositif permet des
consultations à distance avec un
engagement de prise de rendez-vous en
moins de 48 heures.
Développée par une équipe
pluridisciplinaire associant psychologues et

ingénieurs en technologies de l’information,
la plateforme intègre des outils
d’autoévaluation validés scientifiquement
pour le dépistage précoce de troubles tels
que l’anxiété et la dépression. Elle garantit
la confidentialité grâce à des systèmes
sécurisés et propose également une
bibliothèque numérique de sensibilisation,
ainsi que des groupes de soutien virtuels.

RESTAURATION UNIVERSITAIRE
Enfin, la dernière plateforme numérique
lancée concerne la réservation des repas,
intégrée à l’application de l’étudiant, qui
vise à moderniser la gestion des services
de restauration universitaire. Elle permet
d’anticiper le nombre exact de repas à
préparer, contribuant ainsi à réduire le
gaspillage alimentaire et à rationaliser les
dépenses publiques.
Les étudiants peuvent sélectionner la date,
le restaurant et le type de repas avant de
confirmer leur réservation,
automatiquement enregistrée dans une
base de données centrale. Le système
comprend également un dispositif
d’évaluation de la qualité du service et des
outils statistiques destinés aux
administrations pour un suivi précis des
indicateurs de consommation et de
satisfaction.
À travers ces quatre nouvelles plateformes,
le ministère confirme son engagement en
faveur d’une transformation digitale
globale, plaçant l’Université algérienne au
cœur d’un modèle fondé sur l’innovation, la
performance et la création de valeur au
service du développement national.

Cheklat Meriem

Mercredi 25 Février 2026
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PROJET DE LA ZONE FRANCHE COMMERCIALE DE TINDOUF 

UN AVANCEMENT NOTABLE 
DES TRAVAUX ENREGISTRÉ

Le projet de la zone franche commerciale de Tindouf enregistre un avancement
notable des travaux, ce qui permettra de doter ce pôle des différentes
infrastructures et moyens nécessaires en vue de renforcer les échanges
commerciaux entre l’Algérie et la Mauritanie, a-t-on appris de la Direction du
commerce de la wilaya.
Le directeur du commerce de la wilaya de Tindouf, Karim Kadi, a indiqué à l’APS
que les travaux de réalisation des routes et des réseaux divers, confiés à la Société
nationale des travaux publics, ont dépassé un taux d’avancement de 
58 %. De son côté, la Société nationale de génie civil et bâtiment est chargée de la
réalisation des aires de stockage et de la zone douanière, avec un taux
d’avancement supérieur à 65 %, tandis que la zone d'habitat affiche un taux
d’achèvement de 91 %. Le responsable a souligné que la zone franche constitue un
projet stratégique visant à renforcer les relations économiques, commerciales et
sociales entre l’Algérie et la Mauritanie, précisant qu’elle représente un levier
essentiel pour la création d’un pôle commercial et logistique moderne dans cette
région frontalière. Il a rappelé que le choix de la wilaya de Tindouf pour accueillir la
première expérience de zone franche en Algérie s’inscrit dans la mise en œuvre de
la décision du président de la République, M. Abdelmadjid Tebboune, compte tenu
de la position stratégique de la wilaya à proximité du poste frontalier, ce qui est de
nature à faciliter les flux commerciaux et à dynamiser les échanges entre les deux
pays, notamment avec la réalisation de la route Tindouf–Zouerate, ainsi que la
programmation future du raccordement de la zone au réseau ferroviaire.
La création de cette zone franche repose sur les dispositions de la loi 22-15 fixant
les règles régissant les zones franches, définies comme des espaces délimités
soumis à un régime douanier particulier, où sont exercées des activités industrielles,
commerciales et de services. La zone franche de Tindouf accueillera l’ensemble de
ces activités, qui sera un pôle commercial et logistique moderne assimilable à une
ville intégrée disposant de toutes les infrastructures économiques nécessaires,
ajoute la même source.
La zone franche commerciale de Tindouf a été instituée par le décret exécutif 24-
169 du 25 mai 2024, consacrant le cadre juridique et réglementaire de ce nouvel
espace économique.
S’agissant des avantages accordés aux opérateurs économiques, le directeur du
commerce a souligné qu’ils bénéficieront d’exonérations douanières et fiscales, ce
qui contribuera à booster l’investissement et à renforcer les échanges commerciaux
entre les deux pays frères. APS
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Après s’être dotée de stades de
football ultramodernes, d’une des plus
grandes mosquées du monde et
d’importants pôles universitaires,
l’Algérie s’apprête à franchir une
nouvelle étape dans la modernisation
de ses infrastructures, cette fois dans
le domaine culturel. Le président de la
République, Abdelmadjid Tebboune, a
validé, lors de la dernière réunion du
Conseil des ministres, une série de
mesures structurantes pour le secteur
de la culture, dont la construction de
salles de spectacles de type Zénith
d’une capacité supérieure à 5 000
places dans la capitale, ainsi que dans
les grandes villes du pays.

Cette décision marque un tournant stratégique
dans la politique culturelle nationale. Le constat
actuel du parc infrastructurel dédié aux arts de la
scène demeure, en effet, peu reluisant. L’Algérie
accuse un déficit manifeste en infrastructures
adaptées aux spectacles d’envergure nationale et
internationale. Héritées pour la plupart de
décennies antérieures, les salles existantes se
caractérisent par leur exiguïté, une jauge limitée et
des configurations techniques souvent inadaptées
aux standards contemporains. 
Pour pallier ce manque, les grands concerts et
événements populaires sont régulièrement
organisés dans des complexes sportifs, à l’image
de la Coupole du complexe «Mohamed Boudiaf»
ou de la salle «Harcha Hassen», dont la vocation
première demeure sportive. Ces structures,
conçues en béton et en acier, offrent une
acoustique approximative où la réverbération du
son altère la qualité des prestations. À cela
s’ajoutent des contraintes logistiques importantes

et une capacité d’accroche insuffisante pour les
équipements scéniques lourds exigés par les
productions modernes.
La décision de bâtir des Zéniths répond ainsi
autant à une exigence de confort qu’à un impératif
de sécurité publique.

CONSTANTINE, SEULE EXCEPTION
À l’heure actuelle, seule la ville de Constantine
dispose d’une infrastructure s’apparentant à ce
modèle : la salle «Ahmed Bey», inaugurée en
2015. Bien qu’elle constitue une référence
architecturale, sa capacité de 3 000 places reste
en deçà du seuil désormais fixé à 5 000 sièges. 
Or, un véritable Zénith se distingue par une
structure modulable, une acoustique optimisée
grâce à des parois traitées, une visibilité intégrale
et des installations techniques permettant
d’accueillir les plus grandes tournées
internationales, avec des espaces logistiques et

des zones de backstage répondant aux normes
professionnelles.
Cette impulsion présidentielle pourrait également
permettre la relance de projets restés en suspens,
à l’instar de la grande salle de spectacle prévue à
Tizi Ouzou, au pôle d’excellence d’Oued Falli.
Initialement conçue pour 3 000 places, elle avait
été gelée en 2015 dans un contexte de restrictions
budgétaires liées à la chute des prix du pétrole.
Son éventuel dégel offrirait l’opportunité d’en
revoir la capacité à la hausse afin de l’aligner sur
les nouvelles orientations nationales.
En lançant ces chantiers, l’Algérie ambitionne
ainsi de transformer son potentiel culturel en une
véritable industrie du spectacle, capable d’attirer
des productions internationales et d’offrir au public
des prestations de classe mondiale dans un cadre
sécurisé, moderne et conforme aux standards
universels.

Cheklat Meriem  

Mercredi 25 Février 2026

Plusieurs espaces culturels de
la wilaya de Skikda accueillent,
depuis hier et jusqu'au 15
mars, des activités liées aux
veillées de Ramadan à travers
un programme culturel et
artistique varié, placé sous le
slogan "Souffles spirituels
pour la culture et des arts", a
indiqué la directrice de la
culture et des arts, Sabiha
Tahrat.
La même responsable a ajouté,
dans une déclaration à l'APS,
que le volet artistique de ce
programme prévoit des soirées
dédiées à l'inchad animées par
des artistes de la wilaya de
Skikda et d'autres régions du pays.
Des séminaires et des conférences culturelles
et historiques, ainsi que des soirées littéraires
intitulées « Cercles de poésie » seront
également organisés avec la participation de
poètes de la wilaya, en plus de concours parmi
lesquels « Le petit muezzin », « Le petit jeûneur
prend la plume », «Je récite le Coran » et « Les
lumières de Ramadan », selon Mme Tahrat.
Cette dernière a également souligné que le

programme d'animation concocté pour le mois
sacré, qui aura pour théâtre le 
Palais de la culture, la Maison de la culture et la
Bibliothèque principale de lecture publique de
Skikda, ainsi que de nombreuses autres
structures du secteur de la culture à travers les
différentes communes de la wilaya, «devrait
enrichir la scène culturelle locale et attirer
différentes catégories de la société, car il allie
art et compétition culturelle ».                 APS

UUNN PPRROOGGRRAAMMMMEE CCUULLTTUURREELL 
EETT AARRTTIISSTTIIQQUUEE VVAARRIIÉÉ ÀÀ SSKKIIKKDDAA

LA CONSTRUCTION DES SALLES 
DE SPECTACLES DE TYPE ZÉNITH VALIDÉE
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AVEC CAPACITÉ SUPÉRIEURE À 5 000 PLACES

ALGER16

JIJEL VIBRE AVEC 
LES ANIMATIONS 
DES SOIRÉES DE RAMADAN 
La direction de la Culture et des Arts de la
wilaya de Jijel a préparé un programme
culturel riche et diversifié pour
l'animation des soirées de Ramadhan, à-
on informé, lundi dernier, auprès des
services de la wilaya.
La même source, précisant que le
programme élaboré dans ce cadre
combine Inchad religieux, chants,
humour, musique populaire et
expositions, a ajouté que les activités
débuteront le 25 février courant avec les
"Journées de Jijel pour l'inchad et le
Madih religieux", suivies des "Journées
de Jijel de la chanson populaire" à partir
du 1er mars, puis des "Journées de Jijel
de la Chanson Hawzi", à partir du 9 mars,
ainsi que des "Journées de Jijel du
théâtre comique" du 15 au 19 mars.
Diverses expositions seront également
organisées, vouées, notamment, à la
calligraphie arabe et à la miniature, à la
création féminine, aux livres historiques
et religieux, ainsi qu'aux arts plastiques,
en plus de concours culturels et de
séminaires intellectuels, selon la même
source. 
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HHoorraaiirreess ddee pprriièèrreess
((AAllggeerr eett sseess eennvviirroonnss))

Après avoir guidé Ibrahim, Allah  fit de lui un
prophète envoyé à son peuple pour le faire
passer des ténèbres à la lumière et du culte

des idoles au culte d’Allah, le Seigneur des
mondes. 
Allah révéla à Ibrahim des Écritures contenant
des préceptes, des exhortations et des
ordonnances pour guider son peuple, lui
enseigner les principes de sa religion et lui
enjoindre d'obéir Allah, de lui consacrer son culte
exclusivement et d'éviter tout ce qui contredit les
nobles mœurs. 
Ibrahim retourna chez lui le cœur apaisé. En
entrant, il trouva son père. Ibrahim s'approcha de
lui et commença à le conseiller, disant : «Pourquoi
adores-tu celui qui n'entend ni ne voit ? » Il
l'exhorta à ne pas adorer Satan et à le suivre afin
qu'il puisse le guider sur le droit chemin. Son père
refusa d'abandonner sa foi et se mit en colère
contre lui. Mais Ibrahim ne répondit pas à la
dureté de son père par une colère égale. Au
contraire, il supporta patiemment la froideur de
son père et l'accueillit avec bonté et miséricorde.
Ibrahim quitta alors son père et se rendit au
temple pour appeler son peuple à adorer Allah.
Lorsqu'il entra, il les trouva voués à de
nombreuses idoles, les adorant, les suppliant et leur
demandant de satisfaire leurs besoins. Ibrahim
s'approcha d'eux et les interrogea au sujet de ces statues.
Ils répondirent qu'ils avaient trouvé leurs ancêtres en
train de les adorer.

Ibrahim leur expliqua donc qu'adorer ces idoles était de
l'incrédulité et qu’Allah,Tout-Puissant, Créateur des cieux
et de la Terre, était le seul digne d'adoration. Son peuple
se mit en colère contre lui, devint arrogant et persista

dans son incrédulité et son obstination.

Voyant leur obstination à adorer les idoles,
Ibrahim, Alaihi Salam sortit, se disant qu'il les
détruirait. Le lendemain était un jour de fête ; le
peuple célébrait une grande fête hors de la ville
et tout le monde s'y rendait.
Il sortit seul dans les rues de la ville, mais il n'y
trouva personne. Saisissant l'occasion, il prit une
hache et se rendit au temple où se trouvaient les
idoles sans que personne ne le voie. Il y trouva
de nombreuses idoles et vit devant elles une
grande quantité de nourriture que son peuple
avait déposée en sacrifice et en offrande, mais
personne n'y toucha.
Ibrahim s'approcha d'elle et lui dit d'un ton
moqueur : « Pourquoi ne manges-tu pas ? » Il
attendit un moment, espérant une réponse, mais
en vain. Il revint alors et demanda : « Pourquoi
ne parles-tu pas ? » Puis il se mit à briser les
idoles une à une, jusqu'à ce qu'il ne reste plus
rien, à l'exception d'une grande idole qu'il laissa
intacte. Il lui suspendit la hache autour du cou et
quitta le temple. À leur retour des festivités, les
habitants passèrent devant le temple et y
entrèrent pour remercier  les dieux. Ils furent
surpris de trouver leurs idoles détruites, sauf
une, une hache suspendue à son cou. Ils se

demandèrent : « Nous avons entendu hier un
garçon nommé Ibrahim se moquer d'eux et menacer de
les détruire. » Ils décidèrent d'amener Ibrahim pour
l'interroger et enquêter sur ce qui s'était passé… 

LL’’HHIISSTTOOIIRREE DD’’IIBBRRAAHHIIMM,, AALLAAIIHHII SSAALLAAMM 
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2e PARTIE 

HHaaddiitthh :: 

Placez les oignons râpés dans un
tamis ou une passoire pour enlever
tout excès de liquide.
Trop d'eau pourrait empêcher le
kefta de garder sa forme pendant la
cuisson !
Dans un grand saladier, ajoutez
votre oignon égoutté, votre menthe,
votre persil, votre viande, vos
pignons de pin, vos épices et votre
sel et mélangez jusqu'à obtention
d'une consistance homogène.
Façonnez le mélange en 8 à 10
bâtonnets et laissez-les couverts sur
un plateau ou une planche au
réfrigérateur pendant au moins une
heure. Allumez votre four. Visez 300
˚C sur la plaque de cuisson à
l'intérieur. Placez votre poêle en
fonte avec un peu d'huile au four
pour préchauffer pendant 1 à 2
minutes. Retirez la poêle et ajoutez

autant de bâtonnets
de kefta que
possible sans
surcharger la poêle.
Faites cuire au four
pendant environ 6
minutes, ou jusqu'à
ce que tous les
côtés soient dorés.
Assurez-vous de
tourner les
bâtonnets de kefta
toutes les deux minutes pour
assurer une cuisson uniforme.
L'intérieur de la viande doit donner
environ 70 ̊ C sur votre thermomètre
à viande. Une fois la cuisson

terminée, retirez la
poêle du four et mettez le kefta cuit
de côté pendant que vous faites
cuire le reste.
Servez tout de suite avec ce que
vous voulez !

2 petits oignons râpés
1 petit bouquet de persil
finement haché
1 petit bouquet de
feuilles de menthe
finement haché
375 g d'agneau haché
375 g de bœuf haché
50 g de pignons de pin
grillés grossièrement
hachés
1 ½ cuillère à café de
piment 
1 ½ cuillère à café de
cannelle moulue
½ cuillère à café de noix
de muscade râpée
1 ½ cuillère à café de
poivre noir
1 ½ cuillère à café de sel
Huile, pour graisser

INGRÉDIENTS PRÉPARATION

RAPPORTÉ PARBOUKHARI ET MOUSLIM

FFaajjrr :: 0055hh5588
DDoohhrr :: 1133hh0011
AAssrr :: 1166hh5577
MMaagghhrreebb :: 1188hh3388
IIcchhaa :: 2200hh0044

Espace CUISINE LLee mmeennuu dduu jjoouurr

Nous vous recommandons de mettre votre kefta dans du pain pita chaud,
garni de salade fraîche et de tzatziki crémeux.

Astuce pour réussir cette recette

Ces saucisses turques traditionnelles sont idéales, servies avec du pain pita tendre et de la salade. Mélangez simplement de l'agneau juteux avec des
épices et des herbes aromatiques et vous obtiendrez ce plat succulent.

Kofte turc avec 
de la viande mélangée

D'après AbouHoureira (qu'Allahl'agrée), le Prophète (quela prière d'Allah et Sonsalut soient sur lui) adit: « Celui qui prie lanuit durant le Ramadanavec foi et en espérant larécompense a ses péchésprécédents pardonnés ». 
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Les bienfaits des dattes sont nombreux
pour la santé. Ce fruit est remarquable
pour sa teneur en antioxydants,
notamment des caroténoïdes et des
composés phénoliques. Ces derniers
agissent sur la diminution du risque de
maladies cardiovasculaires, du risque
d'accident vasculaire cérébral (AVC), de
certains cancers ainsi que d’autres
maladies chroniques.

UN FRUIT QUI DONNE DE L'ÉNERGIE
La richesse en glucides des dattes
constitue un bon carburant pour le travail
musculaire. Ces glucides apportent
rapidement de l'énergie afin de lutter
contre la sensation de fatigue. C'est un
aliment idéal pour ceux qui affrontent de
grosses journées et un excellent encas
pour les sportifs. Elles sont d'ailleurs
souvent présentes sur les stands de
ravitaillement des compétitions
sportives, notamment celles
d''endurance.  Ses nombreux minéraux
(potassium, magnésium, cuivre)
soutiennent la fonction musculaire et la
récupération. Ainsi, une portion de 100 g
de dattes apporte 20 % des apports
journaliers recommandés en potassium,
un minéral qui réduit la fatigue et est
essentiel pour la contraction musculaire.

EST-CE QUE LES DATTES CONSTIPENT ?
Les dattes sont riches en fibres
alimentaires, des alliées du transit
intestinal. Ces dernières agissent sur
l’appareil digestif en prévention de la
constipation (augmentation du
volume et du poids des selles).
Les fibres jouent aussi un rôle
dans la réduction du taux de
cholestérol, la normalisation des
taux de glucose et d’insuline. De
plus, les fibres nourrissent les
bactéries du microbiote
intestinal prévenant ainsi
l'apparition de certaines maladies
comme le cancer du côlon, le
diabète, les maladies

cardiovasculaires. Autre atout : elles
ralentissent l'assimilation des

glucides et aident à se sentir mieux
rassasiés.

UN EFFET POSSIBLE SUR LE SOMMEIL
Les dattes contiennent un acide aminé
précurseur de la sérotonine, le
tryptophane, qui joue un rôle sur la
production de l’hormone du sommeil, la
mélatonine. La consommation de deux à
trois dattes deux heures avant de se
coucher pourrait réduire le temps
d’endormissement et améliorer la qualité
du sommeil.

CALORIES : EST-CE QUE LES DATTES FONT
GROSSIR ?
Une petite poignée de dattes - trois dattes
(soit 25 grammes) - apporte environ 70
calories. La datte fraîche est moins
calorique que la datte séchée. En raison
de sa richesse en sucre et de son apport
calorique, la datte ne doit pas être
consommée en excès. Pour limiter la

prise de poids, elle doit s'intégrer à une
alimentation variée et équilibrée.

QUANTITÉ :  COMBIEN PEUT-ON MANGER
DE DATTES PAR JOUR ?
Il est conseillé de ne pas dépasser la
quantité de 25 grammes de dattes par
jour, soit trois dattes par jour. Lorsque la
datte est mangée avec modération, dans
les quantités recommandées, c'est un
encas sain pour toute la famille !
Autre bon point : leur indice glycémique
peu élevé (35 à 55) leur permet d’être
consommées avec modération (pas plus
de 2 à 3 dattes par jour) par les personnes
diabétiques. 

CARTE D’IDENTITÉ DES DATTES
La datte de la famille des arécacées - est
le fruit du palmier dattier, un arbre
originaire des terres arides de Jordanie.
Elles sont cultivées au Moyen-Orient
depuis 8 000 ans. Les dattes ont été
introduites par les Arabes en Espagne, en
Italie, en Asie du Sud Ouest et en Afrique
du nord. Puis les espagnols les ont
implantées au Mexique et en Californie. Il
existe plus de 300 variétés de dattes dont
les plus connues sont les Deglet Nour.
Les dattes Deglet Nour sont originaires
du désert algérien. Leur chair est charnue
et très moelleuse, elles sont de couleur
claires et dorées avec un petit noyau.
Attention, le noyau ne se mange pas !

QUELS SONT LES EFFETS INDÉSIRABLES
DES DATTES ?
 Il existe peu de contre-indication et
d’allergie à la consommation de dattes.
Toutefois, prudence avec les jeunes
enfants. Le risque majeur lié à la
consommation de dattes est lié à un
possible étouffement avec le noyau. 
Pour les personnes sensibles,
attention aux dattes car la présence
importante de fibres peut causer des
troubles digestifs comme des
ballonnements ou de diarrhées.
 Les dattes doivent être choisies
brillantes et claires. Si la peau se décolle
c’est le signe qu’elles sont trop mûres.
Elles se conservent dans un récipient
étanche à l’abri de l’air, de l’humidité ou
de la chaleur. Les dattes se conservent
plusieurs mois.

ALGER16
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PAR NASSIM

LES DATTES CONTIENNENT DU
BORE, UN MINÉRAL QUI FAVORISE
LA SANTÉ DES OS EN AIDANT À

L’ABSORPTION 
DU CALCIUM ET DU MAGNÉSIUM.

ELLES PEUVENT AINSI
CONTRIBUER 

À PRÉVENIR L’OSTÉOPOROSE.

URGENCES ET
SÉCURITÉ

SAMU 
021.67.16.16/

67.00.88

CHU MUSTAPHA
021.23.55.55

CHU 
BEN AKNOUN

021.91.21.63 

CHU BENI 
MESSOUS
021.93.11.90

CHU BAINEM
021.81.61.13

CHU KOUBA
021.58.90.14

AMBULANCES
021.60.66.66

DÉPANNAGE 
GAZ

021.68.44.00 

DÉPANNAGE 
ÉLECTRICITÉ
021.68.55.00

SERVICE 
DES EAUX

021.58.32.32/
58.37.37 

PROTECTION
CIVILE

021.61.00.17

SÛRETÉ 
DE WILAYA
021.63.80.62

GENDARMERIE
021.62.11.99/

62.12.99 

NUMÉROS
UTILES

AÉROPORT
HOUARI-

BOUMEDIENE
021.54.15.15

AIR ALGÉRIE 
(RÉSERVATION)

021.28.11.12

Air France
021.73.27.20/

73.16.10

ENMTV
021.42.33.11/12

SNTF
021.76.83.65/

73.83.67

SNTR
021.54.60.00/

54.05.04

Hôtel Sheraton
021.37.77.77

Hôtel Mercure
021.24.59.70/85

Hôtel El-Djazaïr
021.23.09.33/37

Hôtel El-Aurassi
021.74.82.52

Hôtel Hilton
021.21.96.96

Hôtel Sofitel
621.68.52.10/17

�NUMÉROS 
UTILES

Pour vos petites annonces: UN SEUL JOURNAL ALGER 16Les petites annonces 

sont à 150 DA seulement

Anniversaires, félicitations... 

à 300 DA seulement alger16.dz@gmail.com
5, rue du Sacré-Coeur, Alger 020 10 23 68

�� �

SSAANNTTÉÉ -- 

LES DATTES

Riches
en antioxydants, en
fibres et en minéraux

essentiels, les dattes sont un
allié santé incontournable. Ce

fruit énergétique favorise la
digestion, soutient la fonction
musculaire et pourrait même

améliorer le sommeil.
Découvrez tous ses

bienfaits et conseils de
consommation !

TOUS 
LES BIENFAITS 
SANTÉ 
DE CE FRUIT 
SUCRÉ

TOUS 
LES BIENFAITS 
SANTÉ 
DE CE FRUIT 
SUCRÉ
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FOOTBALL/HAALAND - ÁLVAREZ

LE FC BARCELONE PRÊT À
FRAPPER UN GRAND COUP 

Le FC Barcelone envisagerait de
bouleverser le prochain mercato
estival avec une opération
spectaculaire. Après plusieurs
saisons marquées par des
restrictions budgétaires sévères,
le club catalan estime avoir
retrouvé une marge de manœuvre
suffisante pour viser une recrue
majeure en attaque. Deux noms
dominent les discussions : Erling
Haaland, star de Manchester City,
et Julián Álvarez, aujourd’hui
cadre de l’Atlético de Madrid.

UNE NOUVELLE SOLIDITÉ
ÉCONOMIQUE

Après les années compliquées marquées
par l’activation des « leviers économiques »
et la réduction drastique de la masse
salariale, la direction estime avoir atteint un
point d’équilibre. Les dirigeants affirment
pouvoir absorber le coût d’un transfert
supérieur à 100 millions d’euros, à condition
de structurer l’opération sur plusieurs
exercices comptables, conformément aux
règles de la Liga.
Proche du président Joan Laporta, Joan
Soler a récemment confirmé que le club était
« prêt » à investir sur une star offensive, tout
en respectant une limite salariale interne
stricte. L’idée serait d’amortir
le transfert sur cinq ans
afin de limiter l’impact
immédiat sur les
comptes.

 LE BESOIN
D’UN NUMÉRO

9 D’ÉLITE
Sportivement, le
Barça considère que
l’effectif de Hansi
Flick est compétitif
dans la plupart des
secteurs du jeu.
Toutefois, la
direction

technique estime qu’un attaquant de classe
mondiale permettrait de franchir un cap en
Ligue des champions et d’asseoir
durablement la domination nationale.
Le profil recherché : un joueur capable de
garantir 30 à 40 buts par saison, d’absorber
la pression des grands rendez-vous et d’être
une référence offensive sur plusieurs
années.

HAALAND, LA PRIORITÉ ABSOLUE
Haaland incarne ce profil idéal. Depuis son
arrivée en Premier League en 2022, le
Norvégien affiche des statistiques
exceptionnelles, dépassant régulièrement la
barre des 30 buts par saison toutes
compétitions confondues. Sa puissance
physique, son sens du placement et son
efficacité dans la surface en font l’un des
attaquants les plus redoutés d’Europe.
Le Barça surveillerait
attentivement sa situation
contractuelle à l’Etihad
Stadium, notamment
l’existence potentielle de
clauses facilitant un départ.
Un transfert de cette
ampleur représenterait non
seulement un renfort sportif
majeur, mais aussi un signal
économique fort : celui du
retour du club catalan parmi les
puissances capables d’attirer
les plus grandes stars.

ÁLVAREZ, UNE OPTION
STRATÉGIQUE

Si le dossier Haaland s’avérait trop complexe
financièrement ou politiquement, Julián
Álvarez constituerait une alternative crédible.
L’Argentin, champion du monde, s’est
imposé comme un attaquant complet :
mobile, capable de décrocher, efficace dans
le pressing et à l’aise dans les combinaisons
rapides.
Son profil correspond particulièrement aux
exigences tactiques de Hansi Flick, qui
privilégie un jeu intense et vertical. Álvarez
offrirait davantage de polyvalence que
Haaland, pouvant évoluer seul en pointe ou
aux côtés d’un autre attaquant.

UNE OPÉRATION AUSSI POLITIQUE
QUE SPORTIVE

Le timing de ces annonces n’est pas
anodin. À l’approche des échéances

électorales internes, Joan Laporta

et son conseil d’administration cherchent à
démontrer que la reconstruction économique
porte ses fruits. Promettre – ou au moins
envisager – l’arrivée d’une superstar
offensive renforce l’image d’un club
redevenu ambitieux.
Cependant, la direction insiste sur un point :
aucune signature ne sera réalisée au
détriment de la stabilité financière. Le club
veut éviter toute rechute après les difficultés
passées.

UN MESSAGE CLAIR AU MARCHÉ
Que ce soit Haaland ou Álvarez, le message
envoyé est limpide : le FC Barcelone ne se
contente plus de survivre, il veut à nouveau
dominer. Reste désormais à savoir si cette
ambition se concrétisera par un transfert
historique ou si les obstacles économiques
et concurrentiels freineront les ardeurs
catalanes.

A.Amine

Lewandowski va prolonger !
À 37 ans, Robert Lewandowski

ne souhaite pas quitter Barcelone
libre à l’issue de son contrat, qui
expire le 30 juin prochain. Malgré
une offre jugée « très
intéressante» émanant du Chicago
Fire FC, l’attaquant polonais
privilégie pour l’instant une

poursuite de l’aventure en
Catalogne.
Toutefois, son
avenir ne dépend
pas uniquement
de sa volonté.
En fin de
contrat au
terme de la
saison, il sera
libre de
s’engager où
il le
souhaite,

à

l’approche
d’un été
marqué par la
Coupe du monde. La
Pologne doit notamment
disputer un barrage décisif
face à l’Autriche, et
Lewandowski espère
arriver à ce rendez-
vous en pleine
confiance.
Selon plusieurs
sources, Chicago
intensifie ses
démarches pour le
convaincre, tandis que
des clubs de Saudi Pro
League se tiennent
prêts à formuler
des
propositions
financières
très
attractives.
Malgré cela,
Lewandowski
préférerait
rester au Barça,
où sa famille est
désormais bien
installée.

Le journaliste polonais Mateusz Borek
affirme que l’attaquant n’a pas l’intention
de relever un nouveau défi à ce stade de
sa carrière. Son entourage souligne que
son épouse a développé plusieurs projets
professionnels à Barcelone, que la famille
s’y sent épanouie et qu’un départ ne
constitue pas une priorité.
Sportivement, la situation est plus
délicate. Si Lewandowski avait inscrit 42
buts toutes compétitions confondues la
saison passée, son rendement est en
baisse cette année avec 13 réalisations à
ce stade. Lors d’un récent match face à
Levante, il n’a disputé que 66 minutes, ne
touchant que 18 ballons et tentant deux
frappes. Une sortie prématurée qui
l’aurait visiblement frustré.
Sous la direction de Hansi Flick, la
concurrence en attaque est réelle, et le
technicien allemand n’hésite pas à
privilégier d’autres options offensives.
D’après Mateusz Borek, Lewandowski se

serait fixé un défi personnel :
inscrire au moins dix buts
supplémentaires d’ici la fin de

la saison afin de convaincre la
direction de lui offrir une
prolongation.

Le calendrier reste favorable : le
Barça doit encore disputer treize

rencontres de Liga pour défendre son
titre, en plus des huitièmes de finale de la
Ligue des champions.
Hansi Flick, interrogé sur le sujet, a

appelé son attaquant à rester
concentré : la saison est toujours en
cours et le moment n’est pas encore
venu de trancher. Le club, de son
côté, n’exclut pas de proposer un
nouveau contrat, mais uniquement si

cela s’inscrit dans une stratégie
sportive et financière cohérente.

Lewandowski joue donc son
avenir dans les

prochaines semaines.
Entre l’intérêt
américain, les
sirènes
saoudiennes et son
désir de continuer
au Camp Nou, tout
dépendra
désormais de ses
performances sur
le terrain.
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MONDIAL 2026/CAMP DE BASE DES VERTS

LA FAF OPTE POUR
LE ROCK CHALK PARK DANS LE KANSAS
En prévision de la Coupe du
monde de football 2026,
prévue dans un peu moins de
quatre mois en terres
américaines, la Fédération
algérienne de football a choisi
la région de Kansas City pour
établir le camp de base des
Verts. Ce sera exactement
dans la ville de Lawrence. 

L’ information a été confirmée parl’université du Kansas via un post sur
ses réseaux. «C’est officiel ! Rock Chalk
Park sera le camp de base de l’équipe
d’Algérie pour la Coupe du monde de la
Fifa. Les Crimson and Blue se réjouissent
d’accueillir les Verts au sein de leur
communauté Jayhawk», lit-on à travers la
publication. Le camp de Rock Chalk Park
est un vaste centre sportif d’une grande
renommée qui regroupe plusieurs terrains
gazonnés, des salles, des espaces de
récupération et de soins dotés d’installations

ultramodernes. Aussi, il offre cet avantage
d’être à environ 80 kilomètres de
l’Arrowhead Stadium, l’enceinte qui abritera
deux des trois matchs des Verts, lors du 1er

tour du tournoi final, notamment celui qu’elle
jouera en ouverture contre l’Argentine,
tenante du titre, le 17 juin prochain, à partir
de 2h00 (heure algérienne). Pour rappel,
lors de son second match, l’Algérie devra se
déplacer dans la baie de San Francisco où
elle affrontera, le 23 juin à 4h00, la Jordanie,
pour le compte de la 2e journée de son
groupe (J), au Levi's Stadium de Santa
Clara. 

EN COMPAGNIE DE L’ARGENTINE, DE
L’ANGLETERRE ET DES PAYS-BAS

Petkovic et sa sélection devront par la suite
regagner à nouveau la ville de Lawrence
dans le Kansas pour conclure la phase de
groupes avec le dernier match prévu le 28
juin à 3h00, contre l’Autriche, à l’Arrowhead
stadium. Elles sont quatre nations à avoir
opté pour la région du Kansas City pour y
poser leurs bagages durant ce Mondial
américain. Outre l’Algérie, il y a également
l’Argentine, les Pays-Bas et l’Angleterre.
Pour Pam Kramer, intonisé P-DG de
KC2026, une institution mise en place pour
la coordination des préparatifs de la ville en
prévision du Mondial, «les équipes ne
choisissent pas leur camp de base à la
légère. 
En venant à Kansas City, elles optent pour
des environnements d’entraînement de
classe mondiale et une région
profondément ancrée dans le football, dotée
d’une culture d’hospitalité authentique et
experte». «Accueillir quatre équipes
nationales (Argentine, Algérie, Angleterre et
Pays-Bas, ndlr) n’est pas symbolique, c’est
la confirmation que notre région figure parmi
les meilleures au monde pour préparer,
soutenir et inspirer les compétitions d’élite»,
appuie Pam Kramer.

Djaffar Chilab
IL COMPTE LANCER UNE 1re ACADÉMIE 

DE LA JUVENTUS À ORAN

Youcef Belaïli prépare
déjà sa reconversion CAN FÉMININE 2026 - LES VERTES REPRENNENT LEUR

PRÉPARATION À SIDI MOUSSA 
UUnnee ddoouubbllee ccoonnffrroonnttaattiioonn ccoonnttrree

ll’’EEggyyppttee,, aauu CCaaiirree,, aauu mmeennuu

LIGUE 1 (20E JOURNÉE)
L’USMA, le MCA et le CRB
désertent le onze type 

La publication, avant-hier en soirée, du onze
type de la 20e journée fait ressortir une
remarque qui saute aux yeux : absence d’un
moindre élément des trois équipes algéroises
pourtant habituées jusque-là aux distinctions.
Ainsi, ni le leader, le MC Alger en l’occurrence, ni
le CR Belouizdad, encore moins l’USM Alger qui
a essuyé une amère défaite au stade du 5-Juillet
devant la JS Saoura ne comptent un élément
dans l’équipe type de la défunte journée du
championnat. Ce qui reflète du reste le mauvais
week-end passé par ces ténors de l’élite. En
revanche, le CS Constantine, auteur d’une
remontée spectaculaire au classement, ces
dernières semaines, en compte deux. Tout
comme l’O Akbou qui a renversé la table sur le
Paradou AC (4 – 3), après avoir été mené (2 – 0)
en à peine 12’ de jeu. Dans les bois, le choix a

été logiquement porté sur le keeper du MC El
Bayadh, Abdennasser Djoudar, qui avait bien
résisté contre le CRB assurant à son équipe le
nul vierge. La charnière centrale est composée
de Zinnedine Belaid de la JSK et Walid
Bencherifa de l’O Akbou. A droite, Guemroud de
l’USM Khenchela et à gauche le latéral vert et
noir du CSC, Chikhi. Dans l’entrejeu, on retrouve
Koumbassa du MC Oran à la récupération, Ben
Saadallah de l’O Akbou et Toual de l’ES Sétif à
l’animation offensive. En pointe, c’est Ivra du
CSC qui a volé la palme, tandis que sur les ailes,
on retrouve Bentaleb de la JS Saoura, boureau
de l’USM Alger, à droite, et Metrani de l’ES
Mostaganem, auteur des deux buts qui ont
permis à son équipe d’arracher le nul (2 – 2)
dans le temps additionnel face à la JSK.

D. C.

L’ARBITRAGE DE NOUVEAU INDEXÉ
LLaa JJSS SSaaoouurraa ssaaiissiitt llaa ccoommmmiissssiioonn

ffééddéérraallee
La JS Saoura est montée au créneau au lendemain de sa victoire contre l’USM
Alger, comptant pour la 20e journée de la Ligue 1 pour mettre en exergue sa
«grande désapprobation des décisions arbitrales de la VAR », lors de deux
rencontres. La direction du club sudiste cite notamment le cas du match CSC –
JSS, comptant pour la 15e journée, lors duquel le but de son joueur a été annulé
injustement, ce qui a influé, souligne-t-elle, sur le score final de la partie perdue
dans le temps additionnel. Le second cas soulevé par la JS Saoura, à travers un
communiqué diffusé, avant-hier soir, concerne le penalty accordé à l’USMA lors
du dernier match joué au stade du 5-Juillet. La direction de la JSS émet des
réserves appuyées sur cette décision de la VAR, tranchée par le referee
Boukhalfa et  jugée injuste. «C’est un penalty imaginaire qui a été décidé par la
VAR, au lieu de l’arbitre du jeu, et ce, sans que ce dernier ne soit appelé à revoir
l’action pour apprécier les détails de l’action», mentionne la requête. Par ailleurs,
le club «dénonce la non-intervention de la même VAR sur ce tacle dangereux
dont a été victime notre joueur Bentaleb, qui aurait dû être sanctionné par un
carton rouge». La direction de la JS Saoura déclare avoir saisi officiellement la
commission d’arbitrage sur ces cas qu’elle juge injustes à l’égard de son équipe.

D. C.    

L’équipe nationale féminine a entamé un
nouveau stage de préparation depuis hier,
au Centre technique national de Sidi
Moussa, et ce, en prévision de la phase
finale de la Coupe d’Afrique des Nations
féminine 2026, normalement programmée
au Maroc du 17 mars au 3 avril 2026. Pour
ce regroupement qui s’étalera jusqu’au 7
mars prochain, le sélectionneur national,
Farid Benstiti, a convoqué 28 joueuses, a
annoncé la FAF sur ses réseaux. Il s’agit des
C. N’Gazi, R. Khezami (O Marseille), A.
Benabdellah, O. Allouache, K. Ouarnani (CF
Akbou), A. Benaissa, I. Sidi Moussa (FC
Fleiry 91), L. Abadou, L. Taleb Muller (FC
Sion), C. Abdeslem (JF Khroub), I. Adjabi (Le
Havre AC), M. Belkhiter (AS Saint-Etienne),
I. Belloumou (West Ham United), L. Bendris,
N. Naili (AS Cannes), M. Bethi (FC Nantes),

L. Boussaha (Al Ittihad FC), I. Boutaleb (AJ
Auxerre), W. Bouzid (Thnon Evian GG), M.
D’Oria (Le Mans FC), F. Daoui (CS
Constantine), S. Guellati, E. Smaali (RC
Lens), A. Hamideche (Beziktas), M. Ikene
(US ST Malo), L. Jacob Zouaoui (FC Metz),
I. Khiri (Yverdon Sport FC) et A. Ould
Braham (Trabzonspor). A noter que ce stage
se déroulera sur trois étapes. Ainsi, après
cette entrée en la matière entamée au
Centre technique de Sidi Moussa, la
sélection nationale devrait s’envoler  à
destination du Caire dès demain, pour y
disputer deux rencontres amicales face à
son homologue égyptienne. Il est prévu que
les Vertes regagnent Alger le 4 mars pour
poursuivre leur préparation à Sidi Moussa,
jusqu’à la clôture du stage.

Djaffar C.

La coqueluche des Verts, actuel sociétaire
de l’ES Tunis, Youcef Belaïli, même
absent des terrains suite à sa méchante
blessure depuis maintenant plusieurs
mois, fait toujours parler de lui. A chaque
apparition publique, il ne passe jamais
inaperçu. Cette semaine, il s’est encore
distingué lors de son passage sur le
plateau de Samira TV, en annonçant son
projet qu’il compte mettre en place très
prochainement dans le domaine de la

formation. «Je vais ouvrir la première
académie de la Juventus à Oran. Ensuite,
j’ouvrirai une deuxième à Alger», a-t-il
révélé. Pour sa première initiative, il a déjà
fixé une échéance proche qui ne devrait
dépasser cette année 2026. En se
projetant de la sorte, l’enfant terrible d’El
Hamri entend faire de même que les
autres stars du football africain qui ont
songé à ces jeunes pépites en déperdition
dans les quartiers populaires auxquelles il
compte mettre en place un cadre pour se
former aux standards internationaux. Et
d’indiquer dans ce sens :«Mon souhait,
mon bonheur est de concrétiser ce projet
pour les jeunes des quartiers populaires,
pour se former et réussir dans le football.»
« Je veux mettre en place un endroit où les
jeunes peuvent s’entraîner et réussir», a-t-
il déclaré. Comme quoi, au-delà de la
Coupe du monde 2026 à laquelle il aspire
à prendre part, il songe déjà sur le long
terme, en définitive à la reconversion qu’il
ne voit visiblement pas ailleurs que dans le
football. 

D. C.
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Il y a des décisions qui
marquent une époque. Et il y
a des infrastructures qui,
silencieusement, redessinent
l’avenir d’un pays.

À Alger, le premier Centre national de
données, le Mohammadia Data Center,
vient d’obtenir la certification
internationale Tier III Design, délivrée
par l’Uptime Institute, a indiqué un
communiqué du Haut-Commissariat à la
numérisation publié dimanche dernier.
Dit comme ça, ça peut sembler
technique. Un label de plus, un jargon
d’ingénieurs. Mais si on prend une
seconde pour comprendre ce que cela
signifie réellement, on réalise que c’est
un basculement stratégique.
Ce n’est pas juste un bâtiment rempli de
serveurs.
C’est une déclaration.
Dans le monde des data centers, les
niveaux “Tier” sont la référence absolue.
Il n’y a pas d’à-peu-près. On ne s’auto-
attribue pas ces standards. Ils sont
délivrés par l’Uptime Institute, l’autorité
mondiale en la matière.
Une certification Tier III Design, cela
signifie que l’infrastructure est conçue
pour garantir une continuité de service
quasi permanente. Maintenance
possible sans interruption. Redondance
des systèmes critiques. Fiabilité élevée.
Sécurité avancée. Disponibilité
opérationnelle maîtrisée.
En clair : vos données ne s’arrêtent pas.
Vos systèmes ne tombent pas.
L’État ne vacille pas. Et dans une
époque où les données sont devenues
plus stratégiques que certaines
matières premières, ce détail change
tout, surtout pour un pays du Sud.

CE N’EST PLUS UN SLOGAN
Depuis des années, on parle de
transformation numérique. Souvent, le
terme est galvaudé. On le répète dans
les conférences, on le glisse dans les
discours officiels. Mais la transformation
numérique ne se décrète pas. Elle se
construit.
Le Haut-Commissariat à la numérisation
l’a compris : avant de parler
d’applications, d’intelligence artificielle
ou de services en ligne, il faut des
fondations solides. Et ces fondations, ce
sont les infrastructures TIC.
Un État qui veut numériser son
administration, digitaliser ses services
publics, sécuriser ses données
stratégiques, doit d’abord maîtriser
l’endroit où ces données vivent. Sinon, il
dépend. Et la dépendance numérique,
aujourd’hui, est une vulnérabilité
majeure.
Soyons lucides. Le monde est entré
dans une ère où la donnée est un levier
de puissance. Elle structure l’économie,
la sécurité, la diplomatie, la recherche
scientifique. Elle influence même les
opinions publiques.
Alors une question simple : où sont
stockées les données d’un pays ? Sous
quel contrôle ? Sous quelle juridiction ?
Le Mohammadia Data Center apporte
une réponse claire : en Algérie. Sous

souveraineté algérienne. Selon des
standards internationaux reconnus.
Ce n’est pas anodin. Obtenir une
certification Tier III Design, c’est envoyer
un message aux partenaires
internationaux : l’Algérie ne se contente
pas d’infrastructures fonctionnelles. Elle
vise l’excellence normative.  Et ça
change la perception.

UNE MATURITÉ TECHNIQUE
ASSUMÉE

Le communiqué parle de “niveau de
maturité technique et d’opérationnalité
institutionnelle”. Ce ne sont pas des
mots choisis au hasard.
Une certification de ce niveau est le
résultat d’un processus d’ingénierie
rigoureux. Conception intégrée.
Solutions avancées de continuité
d’activité. Évaluation stricte de chaque
composant. Alignement sur les
meilleures pratiques mondiales.
On ne parle pas d’un projet improvisé.
On parle d’un édifice pensé pour durer.
Dans le domaine des data centers, la
conception est cruciale. Une erreur
structurelle peut coûter des millions et
compromettre la stabilité d’un système
entier. Le fait que l’infrastructure
algérienne soit validée au niveau design

signifie qu’elle a été pensée selon les
standards les plus exigeants du secteur.
C’est un saut qualitatif.

CE QUE CELA SIGNIFIE 
POUR L’ÉTAT

Concrètement, cette certification ne
relève pas du simple symbole
technique. Elle ouvre la voie à une
centralisation sécurisée des données
publiques dans un environnement
maîtrisé et conforme aux standards
internationaux. Cela signifie que les
informations stratégiques de l’État, des
administrations et des institutions ne
sont plus dispersées ou vulnérables,
mais regroupées au sein d’une
infrastructure fiable, conçue pour
garantir leur intégrité et leur disponibilité.
Elle permet également de renforcer la
résilience des services administratifs.
Dans un contexte où la continuité
numérique est devenue essentielle, un
data center de niveau Tier III assure que
les services publics peuvent fonctionner
sans interruption majeure, même lors
d’opérations de maintenance. Cette
solidité réduit la dépendance à des
solutions externes et offre à l’État une
marge de manœuvre accrue face aux
imprévus techniques ou aux pressions

extérieures.
Enfin, cette avancée crée les conditions
nécessaires au développement de
véritables services numériques
souverains. L’administration
électronique peut désormais s’appuyer
sur une base structurelle fiable,
évolutive et sécurisée. Les plateformes
nationales peuvent se déployer sans
craindre l’instabilité technique et la
modernisation numérique ne repose
plus sur des fondations fragiles. C’est
ainsi, progressivement, que l’Algérie
construit son autonomie technologique,
étape après étape, avec méthode et
vision.

L’ÉTAPE SUIVANTE 
Le Haut-Commissariat ne s’arrête pas
là. L’objectif est désormais d’obtenir la
certification Tier III Facility Construction.
Et là, on passe à un autre niveau.
La certification Design valide la
conception.
La certification Facility valide la
réalisation effective et la performance
concrète de l’infrastructure construite.
Autrement dit, ce n’est plus seulement le
plan qui est validé, mais le bâtiment lui-
même dans sa réalité opérationnelle.
Si elle est obtenue, ce sera une
première en Algérie. Et un signal encore
plus fort.
Autre élément stratégique : le deuxième
Centre national de données, à Blida, est
lui aussi engagé dans une démarche de
certification Tier III Design.
Ce n’est donc pas un projet isolé. C’est
une architecture nationale qui se
dessine.
Un réseau de centres de données
interconnectés, conformes aux
standards internationaux, capables
d’absorber la montée en puissance des
services numériques.  C’est ainsi que
l’on construit une colonne vertébrale
numérique.
Le Mohammadia Data Center, avec sa
certification Tier III Design, marque une
étape clé dans la transformation
numérique de l’Algérie de demain.

G. S. E.

MOHAMMADIA DATA CENTER
L’ALGÉRIE ENTRE DANS LA COUR MONDIALE 

L’Afrique entre dans une phase charnière de sa mutation
numérique, où les centres de données deviennent un
enjeu aussi stratégique que les routes, les ports ou les
réseaux énergétiques. Selon un rapport de l’Association
africaine des centres de données (ADCA), réalisé en
partenariat avec Rising Advisory, la capacité du continent
dans ce domaine devrait tripler d’ici 2030, portée par
l’explosion des besoins en cloud, en intelligence
artificielle et en stockage de données.
Cette dynamique est prometteuse, le contraste reste
frappant : même avec cette croissance accélérée,
l’Afrique ne pèserait encore que moins de 0,6 % de
l’infrastructure informatique mondiale. Un chiffre qui
illustre à la fois l’immensité des opportunités à saisir et le
retard structurel que le continent doit impérativement
combler pour s’imposer dans la nouvelle géographie
mondiale du numérique. Actuellement, la capacité active
des centres de données africains est estimée à 360
mégawatts (MW). À cela s’ajoutent 238 MW en cours de
construction et 656 MW supplémentaires en phase de
planification. Si l’ensemble de ces projets se concrétise,
la capacité totale du continent pourrait atteindre environ

1,2 gigawatt (GW) d’ici la fin de la décennie. Cette
dynamique traduit une accélération des investissements
dans les infrastructures numériques, considérées
désormais comme un pilier stratégique de la croissance
économique et de la souveraineté technologique.
Cependant, cette expansion s’inscrit dans un contexte de
concurrence mondiale intense. 
Le rapport souligne que, malgré cette croissance rapide,
la part relative de l’Afrique dans la capacité mondiale
devrait rester globalement stable, en raison des
investissements massifs réalisés simultanément aux
États-Unis, en Europe et en Asie, où la course à la
puissance informatique est alimentée par l’essor de
l’intelligence artificielle, du cloud computing et des
services numériques avancés. 
À l’horizon 2030, les centres de données devraient ainsi
s’imposer comme un levier central de transformation
économique du continent, conditionnant sa capacité à
participer pleinement à l’économie numérique mondiale
et à affirmer sa souveraineté à l’ère de l’intelligence
artificielle. 

Abir Menasria

L’AFRIQUE EN VOIE DE TRIPLER SA CAPACITÉ 
DE DATA CENTERS D’ICI 2030

Les unités de l’Armée nationale
populaire, déployées dans la
cinquième région militaire, ont
neutralisé lundi dernier une
organisation criminelle spécialisée
dans le trafic de stupéfiants et
intercepté près de 49,4 kg de cocaïne,

a indiqué hier un communiqué du
Ministère de la Défense nationale.
Selon le ministère, cette opération
s’inscrit dans le cadre de la lutte
contre la criminalité organisée et
illustre l’efficacité de la stratégie
adoptée par la haute direction

militaire pour démanteler les réseaux
criminels.
Elle témoigne également de la
vigilance des unités de l’ANP,
capables de s’adapter aux méthodes
sophistiquées employées par les
trafiquants pour introduire des

drogues illicites sur le territoire
national.
Cette réussite souligne l’engagement
continu de l’ANP à protéger la
population et à prévenir la
prolifération des substances
narcotiques dans le pays.

L’ANP DÉMANTÈLE UN DANGEREUX RÉSEAU DE TRAFIC DE COCAÏNE


